
 

 

La Sainte Trinité - grand mystère d'Amour 

Après la fête du Saint-Esprit dimanche dernier, tout est prêt pour fêter la Trinité. Si 

on le fait après les fêtes pascales, c’est que, comme la lumière à laquelle on 

s’habitue petit à petit, le mystère de la très Sainte Trinité s’est révélé 

progressivement, Dieu se faisant connaitre comme Père, Fils et Saint Esprit. Un 

seul mot dit tout de Lui : Amour. Dieu est amour parce qu’Il ne s’est révélé 

autrement que par aimer : appeler l’homme à la vie pour lui partager les biens de la 

création, pardonner ses égarements par la mort et la résurrection de Jésus et lui 

donner l’Esprit Saint pour qu’il soit capable d’agir avec sainteté.  

 

Les textes bibliques de ce dimanche nous parlent de cette révélation progressive de 

Dieu en tant qu’Amour. C’est pourquoi la fête d’aujourd’hui, la Trinité, est la fête 

du grand amour dont Dieu a aimé l’univers à la tête duquel se trouve l’homme.  

  

Connaître Dieu en trois personnes ce n’est pas se 

lancer dans une aventure périlleuse de maitriser le 

mystère de Dieu. Et d’ailleurs l’homme le pourrait-

il vraiment avec ses seules ressources? (Souvenez-

vous de la légende de Saint Augustin et de l’enfant 

qui voulait puiser les eaux de la mer Méditerranée 

dans un trou) 1 . Parler de Dieu, un en trois 

personnes, c’est surtout faire l’expérience de cet 

amour, chacun de nous dans sa propre vie. C’est 

Jésus qui nous a parlé de Dieu comme Père ; il 

nous a parlé de l’Esprit, et il nous a parlé de lui-

même comme Fils de Dieu. Et lorsque, ressuscité, il a envoyé les disciples 

évangéliser les nations, il leur a dit de baptiser « au nom du Père, et du Fils, et du 

Saint-Esprit ». Dieu aurait pu se faire connaitre comme juge terrible pour ce 

monde et détruire le mal. Il aurait pu choisir de punir les pécheurs immédiatement. 

Au lieu de cela, il envoie Jésus qui accepte de se solidariser avec les hommes 

jusque dans leurs souffrances. Ainsi il les sauve par amour. C’est ce qu’il a 

toujours fait. 

 

 
1 Saint Augustin, méditant sur le mystère de la Trinité se promène sur le bord de la mer et rencontre un petit 
enfant qui, équipé d’une cuiller (ou d’un coquillage), lui explique vouloir transvaser toute l’eau de la mer dans un 
petit trou qu’il a creusé dans le sable de la plage ; au Saint qui s’étonne d’une entreprise aussi irréalisable, l’enfant, 
qui se révèle être un Ange, (ou, selon une autre version, l’Enfant-Jésus lui-même), rétorque avant de 
disparaître : « cela me serait plus facile qu’à toi d’épuiser, avec les seules ressources de ta raison humaine, les 
profondeurs du mystère de la Trinité » (Par Henri- Irénée Marrou)  



 

 

Dans la première lecture, Dieu se fait connaitre par son peuple en le sauvant : Il est 

celui qui a vu la misère de son peuple esclave en Égypte, l’a délivré et a marché 

avec eux tout au long de leur pérégrination vers la terre de liberté, si bien qu’à la 

fin ils pouvaient dire que leur Dieu est un Dieu qui sauve, qui écoute les 

souffrances, qui pardonne, qui patiente etc. Cette expérience il la fait avec chacun 

de nous : il connait nos misères, nous propose le chemin de salut et prend patience 

avec nous jusqu’à ce que nous découvrions pleinement qu’il nous veut du bien et 

que nous l’aimions en retour. Il permet à chacun de nous de se rendre compte 

combien il est  aimé et de la perte qu’on a quand on s’obstine à organiser sa vie en 

dehors de Lui.  

  

Dans la deuxième lecture, Saint Paul, riche aussi de son expérience personnelle 

avec Dieu, nous indique un autre secret de salut : Dieu n’est pas égoïste, il n’est 

pas indifférent, ni insensible. Il est riche en communion. Ainsi, c’est par notre 

manière de vivre ensemble comme des frères que nous disons quelque chose de 

Dieu-Trinité. Cette fête est destinée à nous renouveler dans la vocation de vivre la 

communion avec Dieu et de vivre la communion entre nous sur le modèle de la 

communion divine. Cela veut dire : vivre non pas les uns sans les autres, au-dessus 

ou contre les autres, mais les uns avec les autres, pour les autres, et dans les autres. 

Le chemin de la vie chrétienne est en effet un chemin essentiellement « trinitaire ». 

 

En ce jour de fête des mères, souhaitons une bonne joyeuse fête à toutes les 

mamans et prions les uns pour les autres ! Et nous pouvons compter sur Marie la 

mère de Dieu. 
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